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attaqué violemment l’Église. Le nonce apostolique crut devoir 
Intervenir auprès du ministre des affaires étrangères, baron 
Aerenthal, qui prit la chose de très haut et trancha tous rap­
ports avec le nonce pontifical. Mais la question Vhatmund 
restait, les catholiques du Tyrol l’agitèrent et le gouvernement 
fut obligé d'envoyer le professeur à Prague. Du coup le Dr 
Warbmund fut classé comme le porte drapeau de la libre 
pensée, et une victime de l’intransigeance cléricale. Mais voilà 
que l’on vient de publier un traité passé entre lui et le minis­
tère, en vertu duquel il acceptait de ne plus parler contre 
l’Eglise, mais devait en compensation recevoir quelques mil­
liers de couronnes. Le martyr de la libre pensée n’était plus 
qu’un habile courtier préférant vendre cher sa pensée plutdt 
que la publier.

— Le 20 novembre le pape Pie X fera le vingt- 
cinquième anniversaire de son épiscopat. Il a célébré l’année 
dernière ses noces d'or de sacerdoce, et à cette occasion a reçu 
des félicitations des souverains du monde entier. Le souvenir 
de ces fêtes est encore trop récent et le pape ne veut pas qu’el­
les se renouvellent, aussi a-t-il décidé de faire cet anniversaire 
dans la plus stricte intimité. Il n’y aura donc pas de fonctions 
publiques ni à Saint-Pierre ni au Vatican. Le pape se bornera 
à recevoir des pèlerinages qui se sont annoncés de la France 
et de l’Italie. Parmi les premiers, il en est un dont la Bonne 

Prute (lisons La Croise) a pris l’initiative, et qui promet d’être 
très nombreux.

— On commence à reparler de la béatification de Christophe 
Colomb. On sait que sa vie par M. Roselly de Lorgues est un 
panégyrique de cet illustre navigateur, qui était aussi un grand 
chrétien ; mais cela ne suffit point pour arriver aux honneurs 
de la béatification. Le cardinal Donnet, archevêque de Bor­
deaux, était un chaud partisan de cette cause, et au Concile du


